
LE SAMEDI
Si les zgrosses iasses glaciaires n'étientt Pl s ainsi moclé n tiigrandl

nombre d'entre elles niu seraient pas comnplètemnt fondues par' lat grande
chaudièr'e (lel litler des Antilles, et Parviendraienît unl Europe ae3 des
(liiesiens encore respec ttles. No; Ikheulri brotoîts verraient se dresser
àt letir horizon ces furmes ii diverses, tantôt atrrondies cil (lômies, tantôt
affilées en itlarets et cin clochers. ]tien de plus étrtnge qlue ces fanîtômes
iniertes. quaîld on1 les approche. Les titis sont percés a*urcommne titi arc
(le triomphe ; les autres se creuisent uni cavernes iimmenses, Contie Une
lbasiliqune oùt Iu colines Sont figurées Pitt dles (lurccsd stlactites.
Mais il faut bîeauicoup (lo prudec'e pour- les approcher, car lat Plupart
d'entre eux se proloni gent sotus lecati unl éperons, et Souvent les btmtît
s'y avarient sérieusement. Tout*jours il fatut aborder par le côté dlu vent, a
cause (les (débis (lui se détachent et lilet it ticôti opposé.

Il arrive que, totit à coup, un iceberg immense penîche et chavire coin-
plèteinetît avec tîte grande rapidlité. C'est que l'équilibre est extrêmtemîent
instable dans ce.s îles errantes, (et quett le centre de g ravité se déplace Cuit-
tititiel lement t àcause (le lat fonte et (les lîrisîtres.

Comme oit le Pense bien, ces milltiers (le récifs mobiles, constituent tin
grand danger pet- la natvi-,ation. Heiureusemnent il est aisé clu les aperce-
v'oit- att loin, ilême la nuit oit leur scintillemuent se traduit uil (le vagues
éclats très sollisanits.

Quand le temlps est clair, l'cbigse trahlit par' sa blanceuetr ; quantd il
y a (lu brouillard, il apparaît ait contraire très soitibte(litslspceeopé
Quand il fait tout à fait nîoir, et (lue lat température se refroidit subite-
ment, gare à lat vigie ! Il y al bien (les chiances poil) que les i eber"s soient
proches. Mai-s l'iidicc le meilleur (laits l'obscurité, c'est l'écho, c'est le soit
(lu sillet ou dle lat trompette dlu br'ume que les mtontagnes <le glace réper-
cutetît. 11 Permet, niètte de calculer lat distance de l'obitacle par le teîit)ps
qtîe le soit miet a revenir ait navire :le pilote n'a qu'à multiplier le nomîbre
(le secondes, écoulées pat le chilire constant 180 et le pr'oduit n'est autre
que lat distaunce obtenue cil ilètres.

Les " chamîps tlc glace " sonît aitîS (les déblris llottalit, muais ils Pro.
vienntent des vastes sîtperlieies (léc e lit tuer, ils sont les brisures tics
banquises. Ce sont d',immiîens~es tritites (luti ttavigueit., les morceaux de
lat granîde vitre îîtîi 1uaouvre l'A rctiqtte et l'Atlaittic Nor I pendlant l'hiver.

".kpi-ts le court été qtti rène dlains les liautes latitudes, dit itodînti,
lat glace se formée à lat surface île toutes les catux lib)res ; elle atteintt pîti-
sieursi mèitres d'épaisseuir, . a 5, quelq1uefois davantagre. Si litacé restait
patftili uten t tranqutil le, elle serait <l'oune épaisseur utnifornme, au"menttant
avec lat latitudel ; miais comme elle eit Presq1 ue coninuîtellemtenteun mouive-
mîent, il se produit dues amncellemîents, qlui la remplissent de lelees et
d'autres irrglari tés. Cesý atiioiicclleîtents su font de bien de-, mîaières
lorsque dleux chtamps dle glace sont unildérivé, celuîi du vent se rapproche
(le celui clu sous le vent celui qui a la surface la plIns rugueuse oflrira pluis
(le Prise ait vent, et dérivera plus rapidemntt. Uit Cotîp (lu vent peut bri-
ser les chtamîp; les pltus compacts et amionceler les glaçons les tins sur les
autres,. 1 >cs fragmnts d' cehergs potveitt se trotuver mièléi aux champs du
l'At-tique et regeler avec eux :ils torment alors (les miasses liasses, sombres,
de couleur inîdigo, arr'ondies au sommet ceinime le clos des baleinies, et
lorsqu'en dértivanit vers le simd ces
bîlocs se dé":pigent de la bantquise,
ils devietnnn tres dange,,reux."' Ont -l S
dirait, eit voyanit les Ilots se briser
contre eux et les assaillir, que ce .

sonît les gla;ces elles-niêmes qui
'éveilleîîit et plonqgent.

Si le temps est calmée, lat glace se '~.

forme cit uîte seule ntuit sur l'éten-
due obscurte. Poîurvtu (lue les vagues
ne s'élèventt pas pout- briser' le mnice
mitroir, l'onde se coitglile clans le clé--
troit d'I[uidson (octobre), puis sur .. ~ .

les côtes <lu Labrador (novemîbre) un t ~V~
cottmençantt patr lat bordure même
(lit littoral. IDe cap en cap, cl'ile on .

îltutiucit, et bientôt utn vatsti.
rempart se cdresse pouti- lie disparai t
tre qu'un avril. 1'aline océaique 4
e.st plafonné Part utie couch lî ui viv
rte (le tI.", f0 it 3 mtètres. chose cut i-
ense dants lentr marchéeriante, les *

chtamîps de glace, corttrairenît, aux 1,Î
ttc1 ergs, sott bieatucoup plus aluctés
pai' les Venits que Par le~s coturanits.v

Chîaque chanmp al sont mou veiment
propre, înîlépcrtdlatt, si hîieiîqtte siou-
vent deux iîitnvires, prsavoir ét
lonigtemîps prsnir <le glaces treýs
Voisines, su trouvent tout al cotup se*
parés par de grandes distaitte.

Uit b âtimn t, S'il a lit prudencte
de ne(, pas s'approcher totit a fait,
peut s'abriter pendiantt lit teitpête,
atttour tdI'uin' l<nt' car cutt e
loutrde Plaque plane, écrase le fît t Il
brise sa forte. Mais le pilote doit
se tentir assez loin Pour (Ille les moi.-
ccattx qui sucit détachtent suir les
hoîrds ie vicienet Pas hteurtetr le
ntavire et le défoncer.

(~ îtraeiniîtlit glace de0 ces PIlqtes i ta rit îb I reei eo sans t <<>111 <'
précise. Mais quelqutefois elle su teinît il cautse de lit hotte, (liî graivier et.
des pierres t1tti s'y Sont cutI assées. Ucl;î a lieuî suriftout le loi ig ides i'lges
dtit Lithîratior oùt lit miarée tlesuiti si ls qie lit surfave gilî iiiIjus-
qu'à toitcher le fondl. Mo< rs lit I ,îîtte' t leg.ilo m. t iii s ilit à (.11t'. 'î'îiis
ces détrittus se dissolvenît dlaits l'eautii liiSiiî' lt glavo- fondtc et s,<it se(l1<,

sur au fýit (le l'océani forimiant aiisi i i ~ic cOîtt <*<<\ lu ili't
Neutve.

Le dessous (l'un lttîi lb (je glace, utu lieu <Vêt ru iîîuilîii' iîttiit<' le dissits,
a Unte tîuaitc très it!acenttuée, tirtan t. vers l' vîoutge oit tige, t'est ii* que
les tîatolots appellent le bllie (le Il rutail '. (fi >ît is s lts ,it, <elt, < ,'ilv'i
est <Illte à îles pî'odltits îmartins <Ili ittomîtetit dit fuond. Qiltii l1tfil uit soit, lat
mtatière (liii colore tiîisi lit face inîterne (les -'cîii< ', est. ttîî' ïriatidisi'
Petir l<'s îtîetîîes et p<our les pîto lues iquii lat cltuicîtut tI t I) î' sy tgratissit t

Qut' udevienntent ceux <lu ct's el,'tg d' e ii' 's champitîs ide &glact'i qlii
patrvientnentt eauxt<u 'it cîtaitls t Is !ie pîmriss''uî, .-'t ad<ire 4110î
lit temtpér'aturet' élevée le's aitoltlit auitnît qut'il se réliist t poit (1 l
-tu minidre chtoc. La pitts, pet ite l'uileo brise' '<<i gro en,~ de iîs îiiî'îs-,
(lit ftragmten ts pl uiett tard et tpaîs à ilispiîi trî. 0, aii vut itt iiii op île vî't
stilirie a aitéaiti r, uit qutelqiupes hteuitiets, ltit tuni vaste i-l ut n<îî.

potur le navigrateur, il est [îtt signe dtans qu'~c<ii avet tit, î<tîltîit lo
jour, cIo îit proximtité dles glaces : t'est l:t pânleurt dui ciel1. Moiirs, il faut
fuit' eit seins iniver'se si C'est possiblIe, Oit Ibien i li deî' i ilait tii, Si I 'oîi

est forceéltli'ittt les fant ômîes si lecie'ux, tai' le' grandti di ngît, pourti tit
tiavire, c'est qu'un Coup de vent illo 1îiié iltîîtte vioeilutti'itt. v'î it banIe lî'
gflaçons e't (Ille ceux-ci enilèvenit Io' gouve'rnail oit c:tssoi't lit cIîlit.. Cest.
ainsi que, idants les setuls quatre Prem tiers tius dî'tiie aqu iili té, pl 10iSil

vitîg gros ntavires subissentt les avaries les plus glavs'i u 1 eil't ît
plèteinctît. i.n:~ t

EN'TRE VOISINS
-Mat fillette al dleux ;lts et nie parle lpas enctore.
-Ne vous faite's pas (Ie mîauvais satng à cause' de'<''a M;t fiiiitî' mt'ac

souvenit racontté qu'elle n'atvait oiteiéà par'le'r quîià la''î'deitoi s ;lits.

LN.J USTICE, 11 UM ; 1le
Un t motnsieurî est Ibouscutlé par unte viiittio tdoiniit .le'ii'i s'enftiit Otn

s'jemlpresse, on1 le relève, oit s'inq1 uiète.
-Olt fce nî'est ien, dit-il. Et ptuis, je< ltit suis (iIoî~ cri' et tb'r<'itl' <1<

cocher .. J ati flanqu1té titi r'ude cuip i(lu eti tie à Soli chetiiaI

L"î''l'.- 'epèiu, I'to, que le iîtr e dl'école se' trov ttt i vi (eî ih to<i 1
/'olo. -leitînct <li' il mite gaîrde Ltis lus so sirès lit i.lasse.

1,E~ VR.AI IUNt lIZ
Bonne baa' Is-ulieni ilige teut de mon î~ite i- 't I <Ilit!

L'a,'uuuit.'Paslaitmoitié atntt qtue pîour tdescetndrlii
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